
777 -........

LEA J]'R )T ù ri D1iAN\C-I

poignet et la releva presque brutalement; puis,
bien en face:

-Savez-vous, lit-il, que la femme infidèle est
moins coupable que vous ? Dix fois, cent fois moins

'coupable ! Savez-vous que je puis vous tuer ?
-Ah' cela, oui!1 Ahi! avec joie, avec joie!1

criat-t-elle avec un sourire de folle.
Il la repoussa connue avec dégoût.
--Pourquoi avez-vous commis cette infamie ?

.Ce n'est p!as pour Ima fortune, vous êtes riche !...
Marsa frissonnait, humiliée et insultée par ce

mépris froid. Elle eût prêf6ré une colère bestiale,
un meurtre.

-Ai ! votre fortuine! dit-elle, trouvant un der-
nier cri pour se défendre, du fond de son humilia-
tion miaintenant éternelle. Ce n'était ni cela ; ni
yotre titU, ni votre nom que je voulais, c'était vo-
tre aimour!

, Le coeur navré de cet homtiu qui aittit se sei-
tit coune serré dans un étau par ce mot qi tom-
bait de ces lèvres adorcs, lèvres souillées, dont il
aspirait tout à l'heure le parfum.
-Mou amour ?
-Oui, votre amour, votre amour seul Je vous

aurais dit: " Soyez mou amntat ", si je n'eusse trema-
blé du vous perdre, de m'abaisser devant vous,
1ue je troIvai si grand !... 1'Ivais p eur, pour de
vous voir me fuit... Oui, voilà mon crime ! C'est
une infamie, je le sais. Mais je ne songeais qu'à
vous arder... vous, vous seul, mîtont admiration,
ma vie... Voyons !... Je mérite d'être châtiée, oui,
ou<, je le mérite... Mais ces lettres... Ces lettres,
vous les ailliez jet i au feu, si je ne vous avais
pas révélé le secret de ina vie... Vous ie le di-
siez vous-même... Je pouvais jurer.., n'est-ce
pas ?... vous auriez crm... ,je le pouvais.... Non,
c'eût été t)op lChe i... Tuez-moi !... AClez, c'est ce
que je muérite .. . c'est ce que...

-Où allez-vous ? deianda-t-elle éperdue, en
voyant que Zilah, sans repondre, faisait quelques
Pas verla porte, et oubliît qu'elle n'avait plus
le droit de questioliler.

Elle seltait que, lui parti, elle lie le reverrait
janias.

Ah ! l'arracheient allreuix Un coup de couteau,.
elle l'eût préféré, voulu. C'était donc par là que
devaitflinir cette tjirnée de soleil ?
--Où allez-vous?
-. Que vous importe
-C'est vuai... Je vous demaide pardon... Au

ltoils ... au m 1oins, limonsieur... un ilot... je voius
Ci plie.. Qu'es ee que vous ordoinez ? Qu'est-ce
vous vouilez qune je fasse ? Il doit y avoir des lois
pour punir telles qui ont, fait ce que j'ai fait 1
Youlez-ols quei! j'aille m'accuser, Ie livler .Je
ne sais pas, moi

-Vivez avec. Michel Menlko, s'il ne Ie tue pas
quaidi je l'aurai soitlleté !répoindit froidement Ami-
dais ei repouissait encore cette fe.nmue [qui se tei-
dait vers lui, agenuillée de mnuveau, le bras eut
avait.
Ele dejmeura nu unmoieIt hiagaide, la paume

des mains sur le tapis, se tratint à genouîx, dans
la robe blanche, jusqu'à li fenêtre comme pour
crier, appeler, retenir peut-être cet adoré qui
fuyait,...

Puis quani elle entendit, contournant la iai-
Son, routaut sur le sable du jardin, s'enfonçant du
coté de la grille, vers l'avenue, vers lParis, la voi-
ture du prince, elle s'écoula, tombant, se tordant
les cheveux, avec l'épouvantable impressioin lii
vide iimmïeuse qui' emplissait toute cette muaison ce
natin en fête maintenant muette conne un Loin-
beau.
* Jt tandis que le prince, là-bas, dans cette voi-

titre qui l'emportait, lisait avec rage les lettres
froissdes oÙ Marsa parlait d'niur-elle, lia misé-
rable tu un mtre; à cet homnie qu'il appelait

mi enfant" ;.pendant qu'il s'arrêtait dans cette
lecture affreus, la tte perdue; se deiandant si

cela était vrai, si un anéantissement aussi subit de weds ou à ue volée debacli-bonzoucks plutÔt
soit bonheur était possible, si tant de malheurs que de rester là, dans le fond d'un parc, en face
vierinent en si peu d'heures: pendant qu'il avait d'une malade Pn délire dont les sanglots et es ap-
peur le devenir fou, regardant, sans les voir, les pels désespérés faisaient larmoyer ce soldat à demi
arbres ou les maisons de la routd, les domestiques ramolli, qui avait contemplé autrefois, d'un oil sec,
de Marsa, au fond de l'oflice, buvaient les restes des tranchées entières pleines de morts, des cada-
du champagne et, mangeant les reliefs dt lunch, vres nus, que bénissait en bloc quelque pope en
portaient gaiement la santé dt prince et de la costume de deuil.
princesse Zilih. Vogotziue avait couru à Paris. interrogé Andras,

Le vieux Vogotzine seul avait para surpris du mais le prince lui avait répondu de façon à ne
brusque dépt dit prince. Il trentrait avec sa tq- plus admettre d'ouverture nouvelle sur un tel su-
tdique 'medslue daus le salon, et trouva la uadngane jet
accroupie, les cieveux déotp, terrible. - Mespalaires personnelles ne regardent que

-Qu'est-ce que cela sr lqnia ,cdit-ilq... Zilahi oi i,.
Elle lie répondait pas, l'Sil fixe, contepvlant, Le général n'était plus assez énergique pour

hagarde, une cVision inaîperçue dlu géné'râl. exiger une explication, et il s'inclinait, répétant
-Cotil itte tescèlwe , lit VogotzinVe.oDéjàgt Et qu'il n'avait cure, certes, de se mêlerregce Aui ne

le prinice .Parti!Ahi, mais c'est à charentoi s le regardait pas, et remiarquant seulement que Zi-
qu'il va, j'espère Aprèsca donc ct es sou- laL était devenu très ple lorsqu'il lui avait it
arois, depuis le preierjusqu'audetier.., ils sont que ce sciait un miracle, vraiment, oui, utmiracle,
tous i -peu foes, parole d'honeitri... si l'effroyable fièvre qui la tordait, 'emportait

point Marsa.
E p -Elle fait pitié, disait le gos homme.

-jil lui avait jeté n coup d'eil étrangre, svè-
Paris, dont lei As qodidiens ontd'or- e et pourtant terrifié.

(ilaire l'acuité et l'avidité (les canicalis (le lpetites Vogot7iîîe ninsista pourtant pas, miais, il alla
Villes, arde !arfois sur certains sujets raves un- demander au docteur Farsels de vouloir bien v-
silence C uoi pourrait croiregiétix Soit qu'il nir, le plus tcit possible, àu Maisons-Laffitte. Le sa-
ignore, soit qu'il specte, il se tait. Des soupçons vaut avait consenti. v
vteus unpaeut sup la Vérité. On parlenu . si- levant cette grille oq, si peu de temps aupara

liiais don'afliridto pas, et cette espèce d'ab- vaut, roulaient, dans une gaiétè île grande fête, x.;
dictiorîde laitligit p'a blique est n pl etscoin- voituresesle guda, le coupé ut médecin ese la Salp
idet oage qu' itelle puisse ndreso. aitaCarac- trière s'était loe arrêté, et Vogotzine avait intr-
tère soit ait taiet , iedtt dans le salo'où Marsa avait chasséMenko,

les londe suial tisétrangers de Paris, cette le docteur au fin profil de médaille,loil profond,
socit, coni n'aste qui pivotait et autour le metpto rasé, ses longs cheveux ejetés'ab-rière
itt saloii (le la larolîne l)înati ne(,, levait pas5 igno- -ses oreilles, cii longues boucles encore noires.
ror que la praicegnc Zilali, depuis e p qui Puis le gééral avait prié qu'on acenmt,-ilrade-.
avait atiré àal i une partie ie la frs-s a oisalle... Il se reprenait, uisaitedaiealaPin-
hion, ntrîtital,î'avait poit iî ttêé la mulaisulu ceZsse, haussait etncore les épaules, selon sontIll' Li-
qu'elle huabitaîit là-bas, tanidis que le prince Amidras tie, et, tout à coup, devenait très sérieux, inq 1
était lelit habiter lParis, seuil.eivoyait sur le seuil apparatei éMarsa, que

D)es lituîsctnult ls lègeiides outltbs col- lièvre avait m;oinientitémnient quittée et qui poul-
1jrýs 01On atssitmait (Ilte Marsa avait été fapeVait se tiîîer aintenant, blanuche et raidie dlans
dunîe iiiala'hienerveutse héréditaire, et on ii.df- ses moutvinem ts, appuyée ailbras (e sa femme ie
liait p)oilnurestsestsles visites faites seMMaisonMs-afhateLre.
L.afitte par le docteur Fargeas,]IL savant professeuir Le docteur l"uîirgcuts examina, d'un regard (le soli.
dé la' è qut'on avait vui, Voiture, Ira- Dilenoir, cette femme dont les prutelles, seules
verser pîtisiet lfois le parc, apelé contsultat- vivantes da ans un beau corps automatique flai-
tîui ales (le La Tzirane avec son ancien interne baient, courde lsi lecup d e mtapei dl'âe braler.
le doncteur iYiliuclr. Ces deux hommtues, dobut l'uni -Mutdaie, (lit doutcemnent letdocteutr, quand le

s srir sa ait dotuceu, eti fait igntr1
tòr ;taeitt accoutnuts, sur laopirtautdeloetotz.ne, sa lièce d aco ndte cetairacot avnu,a s Monko,

Lte r m péal deiskiaérneplus Parisie etIle nt'aediteque vous étiez soffrante... Te suis
requ aimforéceue le éuiséal. méiecin... Voulez-voutse faire l'honneur et l'a-

al était inquiet terrriàbMiseons ett ogotzite, et soli initié de répomdre à mes questionîs
cerveau senblaitia tl éclater sous les proccuai- -ui, lit le général, je t'eu prie, je teonsupplie,
uio'ls.l iepuis la teraile e rie- nia chère Marsa

étai revnu abitriPris,u mrig

S uit haussait les épales, dle colère stutpfaite, Elle était debout, relevant sa tête dont pas ui
lors.u'il pronosureait ce Mtaraavaitétéuaf musclerpé bougeait et, saus rien dire, elle regarda

-Marsad'éait poinetrsoirtichrdare espèce denst- îîîu moment le cocteurjusqt'ati fond (es yeux. A
euri pine d'épouvae, et, teifiée par leMisntutîs- soli tour, elle étudiait. 'était comme un défi avant

Litleet ou d'égaren e sant iècprle
vieux uéatl avait re lenet peur de ueveni rt
dans le tête-a-tête avec cette folle.

-Ahli 1mais 1 Ahi! mtais, disait-il, c'est d C.llmit-.
blemet triste tot cela donc

AprI s l'épouvantable lcrouleent de ses estr oires, AVIS.
due ièvre chaudeémntait au front ie la Tzigane,
la courait et la couchait surso i lit das le trou- Nos abonnés de la campagne sont priés
bic treux if'un délire quigénlevait eueffetau
pauvre vieu.x Výogotzine le peut de raison qui luii d'envoyer le montant de leur abonneient,
restait. Nccoinuietriatrient, la disparition de par la poste, boîte:2029 ; ils recevront leur
Zilali, le gééral restait facer face avec Marsa
égarée et implorant de quelqu'un d'invisible ue
Vgce ardemmentrcaiLa e, qumandée s favec s Ceux de la ville sont priés de payer au.

gests épidui. .bureau du 7ourn1al, n. 2,5 rue Ste-Thérèse,
Le ' i ,npassittles mainssSursOitci-

e pléa et senétait, p soitouri suntête ese per stre. c

eût ieux ainé ateir tteàln bataillo ld e lion- Daniel
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